
",.

MA TIONS UNIES

CONSEIL
DES ECU RIT E'

Distr.
GENERALE

S/";;41
, ,5. j~vier 1955
" FRANCAIS

.' ORIGINAL,: ~LAIS

. .
LETTRE DU 5 JANVIER 1955 ADRESSEE AU PRESIDENT DU CONSEIL DE, SECURITE

, PAR ~ REPRESENTANT DE L'ARABm SAOUDITE

D'ordre de mon Gouvernement, j'ai'l'honneur d'attirer l'a.ttention du
~onse11 de sécurité, conformément au paragraphe l de l'Article ;5 de'la Charte
des Nations Unies, sur la grave's1tuat1otHlu1 règne én Algérie.
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De l'avis de môn Gouvernement, cette situation semble devoir menacer le
maintien de la paix et de"la- sécurité internationales.

Je réserve le droit de mon Gouvernement de prier le Président du Conseil
de sécurité de convoquer le'Conseil pour qu'il examine la question et prenne
les mesures nécessaires, conformément à la Charte.

Vous trouverez ci-joint ùn mémoire explicatif concernant cette'question.
Je'Vous prie de bien vouloir faire distribuer la présente lettre et le

mémoire explicatif aux membres du Conseil de sécurité.

Veuillez agréer, etc•••

Le représentant permanent de
l'Arabie saoudite :'

Signé : Asad Al-Faqih
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MEMOIRE EXPLICATIF CONCERNANT LA SITUATION EN ALGERlE

Pendant la première semaine du mois de novembre dernier, le caractère
'répressif et injuste de l'administration française en Algérie a suscité une fois

de plus un soulèvement nationaliste. En l'occurrence, ce soulèvement a été
caractérisé par son organisation et sa 'vaste envergure. Selon le New YOT.ls-~imea,

il s'agit de l'une des plus graves insurrections auxquelles la France a d4 faire

face depuis trente ans.

Le Gouvernement français et les autorités françaises ont immédiatement

cherché à anéantir cette poussée nationaliste par tous les moyens dont ils

disposaient. Ils opt cherché aussi à discréditer les aspirations des nationa­

listes et à renforcer la censure imposée à la diffusion des nouvelles émanant
de la région. Malgré ces mesures, ils n'ont pu dissimuler combien ils avaient

été surpris de constater l'importance de ce soulèvement, et de découvrir que

toutes les forces de l'armée et de la police stationnées dans la région, si

puissantes qu'elles fussent, étaient néanmoins tout à fait insuffisantes pour

faire face à la ~ituation. Plusieurs centaines de soldats dotés dlun puissant

matériel ont été immédiatement envoyées de France par avion le premier Jour.

De plus, le Président du Conseil français a envoya trois bataillons de para­

chutistes. Des renforts de troupes françaises, avec tout leur équipement, ont

continué d'arriver en Algérie en nombre toujours croissant. Le 11 décembre, le

Président du Conseil, M. Pierre Mendès-France, a annoncé à l'Assemblée nationale
que quelque 40.000 soldats avaient jusqu'alors été envoyés en Algérie, que des

\

effectifs comparables avaient été envoyés en Tunisie et que le Gouvernement
s'attachait à renforcer encore l%équipement et l'organisation de ces troupes. Cinq

jour~ plus tet,le Ministre de l'intérieur, M. M1tternnd, avait annoncé à l'Assem­

blée nationale française que les troupes françaises en Algérie comptaient plus de

70.000 hommes et que ce chiffre n'était pas trop élevé pour affirmer l'intention

de la France de conserver l'Algérie.

Le Président du Conseil français a déclaré ouvertement à l'Assemblée

nationale que la seule façon pour la France d'affirmer sa présence en Afrique du

Nord était de montrer sa puissance. Les forces françaises en Algérie avaient pour

mission d'annihiler les forces nationalistes. ilLe Monde" a estimé que 4.000 natio­

nalistes environ avaient participé aux premières attaques; ces hommes, revGtus

d'uniformes ct armés de fusils, avaient leur base d'opérations dans la r~gion de

l'Aurès.
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En m6mc temps qu' ils menaient ces Op~ro.tions mi1itair(~s de grandet envergure,
, .

les Français ont pris comme de coutume ldurs brutales mesures d'oppression

colonio.liste. Les arrestations opérées dans l'ensemble du pays se chiffrent

par cçntaines; les partis nationalistes ont été déclarés illégaux et.le~ journaux

nationalistes ont été interdits; des restrictions ont été apportées aux libertés

publiques et individuelles; des milliers de personnes ont reçu l'ordre de

quitter leurs foyers, tandis qUf~ les troupes françaises occupaient complètement

des localités dans les régions où les nationalistes étaient concentrés.

Le ~linistre de l'intérieur françai~ ~ déclaré q~e le Gouvernement français

ne ferait pas droit aux exiBcnces des nationalistes algériens. La situation

est devenue si grave qu'il a déclaré devant la Commission de l'intérieur de

l'Assemblée nationa.le que la soula fago}! dll~~r_~~"y'p:2. leG n~tiona+lli~

clgériens était la guerre. Les dép@ches de presse ne donnent que peu de renseigne­

ments sur la situa~1on qui existe en Algérie, mais elles continuent de donner des

nouvelles alarmautes cCJncernant de prochaines opérati'ons sanglantes. "Le Monde"

parle d'une "petite guerrell
J qui crott cbaque jour en intensité et en oruauté_ Selon

une dép~che du ~ew York Times du 19 décembre, les opérations militaires dirigées

contre les nationalistes ont été importantes dès le début et se sont développées

depuis lors. Le Ministre de l'intérieur français a été jusqu'à dire que des

mesures ont été prises pour envoyer en Algérie, si la situation l'exigeait, des

unités de l'Organisation du Trait6 de l'Atlantique Nord. La situution aetuell~

en Algérie alarme vivement et inquiète profondément le Gouvernement et le peuple

de l'Arabie saoudite. Cette situation ne peut nlanquer également d'alarmer et

d'inquiéter tous les pays du monde arabe et musulman. Noua noua souvenons avec

horreur du massacre de 1945, aU cours duquel l'armée et l'aviation françaises ont
massacré sans raison, dans de nombreux villages de la province de Constantine,

40.000 how~es, fe~~es ct enfants. Mon Gouvernement estime que la situation qui

existe 0n Algérie est de nature à entratner un désaccord entre nations et à

menacer le maintien de la paix et de la sécurité internationales.
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Le Gouvern~ent et le peuple 'de' mon pays éprouvent depuis longtemps une

Yive anxiété devant les tentat':f:ves' auxq~lles la. France se livre pour

détruire les caractéristiques nationales, cuJ.turelles et religieuses de

lt~érie. Le Gouvernement français tente d'accomplir cette oeuvre répugnante:

.eff'acer du monde' un pa.ys arabe nius1.1lÛ1an, sous le couvert du régime qu t il lui a

imposé. En s'abritant d~rrière ce rég1me fictif, le Gouvernement français

cherche ·maint~n.ant à justifier les impitoyables opérations militaires qu'il mène

actuellement et qu t il projette de mener en we d'étouffer le souJ.èvement

nationaliste contre le régime colonial français en Algérie.
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